
LES AFFAIRES D'INTELLIGENCE 
AVEC L'ENNEMI 

U j * C i a u l l de gaerre suspecte l'indalgence 

n u m i l i i des jurys des régions libérées 

Le Se Conseil de guerre, sous la prési-

lance do colonel Garrot a acquitté la femme 

Debarge. née Marie Philippe, de Hem, qui 

Hait acrnaéc de correspondance avec l'an-

aacal par dénonciations. 

Au début de cette affaire, le défenseur 

ira i t déposé des conclusions tendant a éta

blir l'Incompétence de la juridiction mili

taire. 

Le Conseil, présidé par M. le colonel Car-

lot, rejeta C M conclusions et se déclara com

pétent dans les termes suivants : 

« La dossier n'ayant pas été soumis an 

temps utile t la signature du gCneral com

mandant le corps d'armée, et la Juridiction 

civile ne paraissant pas suffisamment indé

pendante : le renvoi devant la Cour d'as

sise» des affaires d'intelligences avec l'en 

aemi pouvant entraver la répression, le* Ju

rys Msnt composés d'habitants des régions 

libérées, dont un grand nombre sont restés 

tons l'occupation ennemie et leur esprit 

• tant entraîné s une indulgence excessive. » 

LE TRAFIC D E L'OR 

1,0 lieutenant Paleyrac a interrogé lon

guement Desronsseau.t. accusé du trafic de 

l'or. L'inculpé se juge victime de dénoncia

tions injustes; muis s'il nie être coupable du 

trafic de l'or, De-srousseaux reconnaît avoir 

très .pic sur les titres, notamment sur les 

charbon» allema- •ls. 

An cours de son Interrogatoire. Desrous-

seaux a. i»our la septième fois. Imploré la 

eléojeiirc de l'oïflcler et lui a demandé aa 

ml»e en liberté provisoire. 

MÎIV- Desroussr.iux. qui fut Interrogée 

apr's son mari, a réitéré la demande de mise 

en liberté que le lieutenant a energiquement 

tcfosf-c. 

L'AFFAIRE MARTINAGE 
Non* croyons savoir que des convocations 

•nt été adressées pour vendredi il une ou 

ajusteurs personnes susceptibles de témoi

gner dans cette affaire devant le magistrat 

Instructeur, ce qui laisserait supposer Que 

t'inculpe serait arrivé a Lille ce Jour-la. 

MARTINAGE ET LESUR 

Nous avons relaté lundi matin comment 

/affaire Lesur avait été révélée a la Justice 

par la plainte d'un négociant roubalsien. Des 

•mis de Martinage ont déclaré a l'un de nos 

confrères que le rôle de ce dernier, dans cette 

st>iire. avait consisté a remettre a M. Rio. 

•ommlssnire aux délégations Judiciaires, rue 

des Saussoies, a Paris, la photographie des 

dépositions signées de Lesur père et fils de

vant le Juee allemand de Tournai, document 

qui avait été caché a KouUilx dans les con

ditions, que nous avons rapportées. 

TÉS GRÈVES" 
CHEZ LES EMPLOYÉS DE BANQUE.. 

DE ROLBAIX 

La Journée de mercredi n'a rien marqué de 

saillant; elle fut très calme. Les grévistes se 

sont présenté- toute la journée pour le poin

tage, au siège du syndicat. Salle du Gymnase, 

rue du Gruud-Cheuiin, il Koubaix. 

Aucune entrevue n'a eu lieu. 

L'N APPEL 

D E S SYNDICATS D'EMPLOYÉS 

Les syndicat* d'employés de Roubaix 

c Syndicat des E m p l o y é s » (neutres) et 

c t'niou Syndicale «lis Employés » (catholi

ques ) , ont fait pluearder en ville une affiche 

dans laquelle, l 'adressant aux employés. Us 

disent notamment: 

c Vos collègues de la Banque viennent de ces-
isr le travail , 

» Vous savez pourquoi, vous connaissez leurs 
salaires dérisoires. Sachez aussi que. depuis sept 
nois, les démarches se sont multipliées pour en
trer en relations avec leurs employeurs. 

i» Cux-ci refusent tout a la fois de nous répon
dre et d'accorder les légitimes satisfactions ré
clamées. 

» La patience a des bornes, celle de vos cama
rades est épuisée. Ils ont engagé la lutte avec la 
nuls arme qui leur restait: la grève...» 

CHEZ LES CHEMINOTS DE ROLBAIX 

ET ENVIRONS 

Le* cheminots de Roubaix et environs 

adhérents û ht Fédération nationale des Tra

vailleurs des chemins de fer, nous communi

quent l'ordre du jour suivant, que nous pu

blions a titre documentaire : 

Les cheminots des gares de Roubaix. Rou-
•au-Wsttreios et Croix-Wasquelial. réunis le 3 
février en ease-.ibke générale de leur syndicat : 

Prennent acte des résultats obtenus en ce qui 
•nncenie la baee de l'^clicllo de» trnitements, 

Pour l'indemnité exceptionnelle Je 720 fr., et 
le» modalités de l'échelle ils font confiance uu 
Conseil fédéral pour ibtenir satisfaction: 

Demandent qu'il exise une augmentation de 
JOO pour cent de l'indemnité de résidence pour 
h province ; 

Décident la grève il l'appel du Conseil fédé
ral si satisfaction n'est pas accordée. 

Les élections contestées 
de Roubaix, Croix, Lille, Halluin 

Chéreng 
devant le Conseil de Préfecture 

C'est vendredi prochain que seront pré

sentées , devant le Conseil de Préfecture, les 

contestat ions des élections municipales de 

Lille. Halluin. Anzin et Chéreng. 

Celles émanant de Roubaix et de Croix 

ont été reportées au lendemain samedi, 7 

février. 
an» 

Le « Grand Hebdomadaire Illustré » 
de la Région du Nord 

Voir, dans le prochain numéro du Grand 

Hebdomadaire Iiilustré : 

Le voyage de M. Poinoaré eu Belgique ; 

— La pose de la première pierre du monu

ment du Blanc-Xez aux défenseu-s du dé

troit ; — Les auteurs des grands crimes de 

la guerre ; — L'incendie du Collège de 

Marco; ; — Orchies, vi l lage provisoire ; — 

L'équipe de l 'Olympique Lillois à Paria ; 

— Les hommes du jour. 

Demander le « Grand Hebdomadaire Il

lustré » à tous les vendeurs de journaux. Le 

a» , 0 80 c. 

LE CRIME DE DEVLÉMONT 
Ce qu'entendirent les policiers anglais 

Le* recherches poursuivies aujourd'hui 

par la brigade mobile n'ont rien apporté de 

nouveau concernant le crime de Deûlémont. 

Noos avons relaté, en rapportant le crime, 

eroe deux policiers anglais avaient entendu 

d m cris. Ces deux détectives du'service de 

ht police anglaise * Lille, Mi l . Canton et 

Sinclair, se rendaient il Qnesnoy-sur-Deflle 

pour rechercher un déserteur anglais dispa

ru depuis le 20 décembre. 

Us étaient descendus 1 Quesnoy par le 

B é n i e train que le victime. C'est eu se diri

geant vers le Heu de leurs recherches qu'Us 

entendirent des cris entre 0 h. 3 / 4 et 6 h. 

du soir, cris très éloigné» et dont Us ne pu 

reait saisir la direction i cause du vent et de 

la, pins». Us s'arrêtèrent deux ou trois cents 

anetre* pins loin dans un cabaret, on ils de-

sasmdirent la route de l'Ecluse de Detllé-

tnont, et c'est Is gamin de la maison qui les 

•oadutslt . 

M. Merchier, Jnge d'instrnctlon, a fait 

e eawqner . pour di maie, les deax détectives, 

s t II leur fera préciser certains points du ré

git o s e nous venons de reproduire. 

Ltictw. i t au Coilàct de Marcq 
Le Collège de Marcq est un des collèges 

libres les pins anciens de France. En effet, 

c'est en 1840, que le comte Charles de o luys-

saert fit don de son cbflteau a l'enseignement, 

et c'est quelques «nuées plus tard, que la 

chapelle et l'aile où l'Incendie s'est déclaré, 

furent construits*. 

LA BENEDICTION DE LA CLOCHE 

M. le chanoine TrOne. supérieur du Col

lège, svai t choisi le Jour de la fête du collège, 

•lui a lieu, chaque année, le jour de la Purifi

cation, pour lu cérémonie de la bénédiction 

de la cloche nouvelle, en remplacement de 

celle volée par les Boches. 

Près du chœur, a un mètre de hauteur, 

avait été suspendue la c Marie-Alexis », qui 

ne pèse pas moins de 300 kilos et qui est ain

si supérieure a aa devancière. Entourée de 

fleurs et draperies, la jolie cloche, artistique

ment travaillée, portait robe de baptême, 

toute' ornée de dentelles. C'est à dix heures 

du matin que Mgr Charost. en tant que par

rain et accompagné de la marraine, Mme De-

baillent, de Marcq, était venu bénir sa filleu

le, qui porte une Inscription en latin, dont 

voici la traduction : 

« Sous le pontificat de Benoit XV. Alexis Cha
rost étant évéque de Lille, en l'année 1020 de 
N.-S.-J.-C. U 80e du collège, la 00e de la chu-
pelle, Mgr Alexis Charost, évéque, alors que le 
révérend Paul Thftne était supérieur, m'a bénie 
et consacrée, au jour de la Purification, sous le 
nom de Marie-Alexis, en souvenir de ma sœur 
volée, afin que par moi les louanges et les prières 
s'envolent en l'honneur de la patrie libérée et du 
collège préservé. » 

Monseigneur, au cours d'une allocution 

prononcée avant la bénédiction, avait, rappe

lant le souvenu- de l'ancieqne cloche, dit < la 

cloche précédente était née de l'espoir et de 

la paix, mais celle-ci provient de l'angoisse et 

de la douleur ». 

LA REPRISE D E S CLASSES 

La reprise des classes se fera : 

Pour la grande division : lundi prochain, 

9 février ; 

Pour la petite division : l e lundi suivant, 

10 février, au matin : 

B A R R I Q U E S B O R D E L A I S E S payées très 

cher par L.Vaad«««tte, in . 8« de Meti.aBM 

CROIX 
LES ALLOCATIONS MILITAIRES. — L* 

paiement de l'allocation militaire pour la période 
du 1er au SO janvier aura heu dans l'ordre sui
vant : Jeudi 6 février : 1 a 88.200. de 8 h. 30 à 9 
heures; 88.201 & 48.420, de S à 10 h.; 43.421 à 
68.100, de 10 à 11 h.; 68,101 i 69.800, de 11 h. à 
11 h. 30; 69.801 i 80.880, de 2 à 8 h.; 80.381 à 
92.000, de 3 h. à 3 h. 30. 

Vendredi 6 février : 92.061 a 96.186, de 8 h. 30 
à 0 h.; 96.130 a 115.000, de 9 h. à 10 h.: 116.001 
a 137.000, de 10 « 11 h.; 137.001 à 139.020, de 
11 h. a 11 b. 30: 139.021 à 148.860, de 2 à 3 h.; 
148.SU 1 à 150.000. de S h. à 3 h. 30. — Prière de 
se munir de 2 fr. 50 de monnaie. 

UNE ARRESTATION POUR VOL DE DEUX 
POULETS. — Dans la nuit de mardi à mer
credi, MM. François Vanoowenberghe et Isidore 
Vandenabel rencontrèrent sur le pont du canal 
on individu a l'air suspect. 

Ce dernier, invité à dire s'il était chargé de la 
surveillance des travaux qui sont exécutés actuel
lement, ne sut que répondre. 

A ce moment, le veilleur de nuit, syant en
tendu prononcer son nom. sortit de sa cachette. 

Après quelques explications de part et d'autre, 
l'individu a mine suspecte fut arrêté et conduit 
au dépôt, ou il fut trouvé en possession de deux 
pouiets déplumés, portant une étiquette 20 fr. 

Interrogé, mercredi matin, par M. Fossat. 
commissaire de police, ce noctambule a déclaré 
se nommer Régis Heyde, 29 ans, sans profession 
ni domicile fixe; il n'a pas dit au magistrat on 
il s'était emparé des deux poulets trouvés en sa 
possession. Il a été maintenu en état d'arresta
tion. 

Là personne qui a été victime de ce vol est 
priée de se faire connaître au magistrat, pour 
rentrer en possession de son bien. 

AU RAVITAILLEMENT. — Vente libre tons 
les jours. 97, rne Jean-Jaurès : Beurre extra fin, 
15 fr. le kilo: margarine supérieure, 3.50 la livre; 
pain-d'épice au miel 3.30 M kilo; figues de pre
mier choix, 2.70 le kilo; pommes première qua
lité, 0.40 le kilo ; confiture, 2.50 les 500 gr. ; 
fromage. 1.40 le quart; huile supérieure. 5.00 le 
litre: sardines. 1.90. 165. 1.00 la botte: sel fin. 
0 33 le kilo; savon mou, 1.00 le kilo; cuir, 4.50 
la kilo. 

WASQUEHAL 

ROUBAIX 
Un témoignage de reconnaissance 

aux organisateurs 
de F « Oiseau de France » 

N o u s apprenons qu'un Comité vient de se 

constituer à Bouba ix , dans le dessein d'étu

dier les moyens de témoigner, aux organi- j 

sateurs de r " Oiseau de France », la recon- j 

naissance de tous ceux qui, pendant la i 

guerre, ont bénéficié de leur dévouement . I 

Le Comité a son siège à 1' • Inst i tut Tech- j 

nique Uoubais.cn u, 37, rue du Collège. 

Une femme sous un tramway j 
Mercredi, vers 10 heures, un pénible acci- ! 

dent qui, espérons-le, n'aura pas de sui tes t 

graves, est survenu. Grand'Place , devant le 

kiosque des tramways . 

Mme Uenty. née Jul ienne Vreulz, 52 ans , 

65, rue du Chemin-de-Fer. voulant se diri

ger vers la gare, avait pris place dans un 

tramway E, venant d'arriver de Tonrc ing. 

Le receveur, sachant que sa cl iente des

cendait à la gare, I» prévint qu'en nrenant 

le tramway B, qui arrivait, e l le - rviendrait 

plus tôt u. destination. Immédiatement, 

Mme Genty descendit et passa derrière la 

remorque. Arrivait alors le tramway de 

Watire los ; el le se gara pour le laisser pas

ser, auand, au même moment, le tramway E 

faisait machine arrière pour la manœuvre . 

Vio lemment tamponnée , la malheureuse 

femme tomba sur le pavé, g l issant , e t la 

remorque s 'engagea sur elle. 

A u x cn's poussés par les témoins de l'ac

cident, le wnttmann bloqua sa machine, au 

moment où une- des roues allait écraser l'un 

des pieds de la victime, comprimée par le 

chasse-corps. 

Faisant tmeh ine avant , on parvint à dé

gager la blessée dont le corps, au passage 

du chasse-corps, fit un tour complet sur lui-

même. 

Relevée aussitôt, elle se traîna, aidée par 

'««. rmnlovés ri •' tramwnv iufou'au k iosoue 

d'att-»nte. où M. le docteur Levât, t émoin 

de l 'accident, ne constata aucune fracture. 

Queloues minutes après, lorsque Mme 

Genty fut remise de son émotion, on la fit 

monter sur un tramway, e t e l le put rejoin

dre son domicile. 

Au Ravitaillement 
Tcras te* jour* aux Halles Vents Libre de : Eau 

d* Jevel et Brosse*: Beurre demi-sel, 14 fr. 00 ls 
Beurre de Normandie. 16 fr. le kilo; Fromage Hol
lande st Chester, 9 tr. la kilo. 

V » EO0OE fi* ntrs 1.10) 1 Utrs par personne 
Jeudi, de I à 11 h., 10e jaunes st vertes: da 

2 il « h., 15a jaunes et vertu. 
POJOTES DE TEREB, 0.30 la kilo (3 Kl. par pars.) 

Jeudi, de 8 à 11 h.. 6e jaunes st Tsrtes; da S » 
4 h.. Ta Jaunes et vertes. 

POlfatTg, la kilo 0 fr. 46 (2 kil. par personne) 
Jeudi, de S a 11 h.. 6a jaunes et vertes : da 2 à 

4 h.. 7a Jaunes et vertes. 

VTKAIOEB D'ORLEANS, M lit. par pars, pour 0,68 
Jeudi, de 8 h. A 10 h . l ia vartea. 

LA DISTRIBUTION DU CHARBON pour te 
S* secteur commencera aujourd'hui, jeudi. 

COMITÉ D E S F E T E S D E LA R U E D E 

T O U R C O I N G . — D a n s sa réunion du 3 fé

vrier, la Commission a décidé que, c e t t e 

année, les fêtes auront lieu le» samedi, di

manche et lundi de la Pentecôte , et fixe la 

même date pour les années suivantes . 

' Une réunion générale de tous les commer

çants se t iendra au s iège , • Alcazar Ciné

m a », 117, rue de Tourcoing, dans le courant 

du mois de mars, pour établir te programme 

des réjouissances pendant ces trois jours-

LAITERIE DES HALLES. 51, rue Pierre-
Motte. Keurre fin normand 13 frs. Charcutais 
16.30. Pain d'épiées 3.90 le kilo. Vermicelle, 
nouilles. 2.70 le kilo. Liqueurs de toutes marques 
fi des* bas prix. 439184 

VOL AU VESTIAIRE. — L'n ajusteur, 
i l . Clotaire Plave, 28 ans, demeurant A Tour
coing, boulevard de l'Egalité. 148, avait déposé, 
mercredi matin, dans le vestiaire de l'usine Del-
dalle. boulevard de Metz, son veston.dont la poche 
intérieure était garnie d'un portefeuille conte
nant 80 francs en billets de 20 francs, divers pa
piers, et des photographies. 

Le midi, a la sortie, il s'aperçât que le porte
feuille et son contenu avaient disparu. Il a porté 
plainte contre Inconnu à la police, qui fait des re
cherches. 

LES CUIVRES CACHIS sont soigneusement 
réparés, appropriés ou remis a neuf, il Roubaix, 
47. rue Jacquard. Service de Reconstitution. 
Maison ancienne de confiance. 488U&1 

EN TOMBANT, UNE JEUNE FILLE SE 
BLESSE GRIEVEMENT. — Mercredi sofa-, 
vers six heures et demie, Mlle Lucienne Trente-
saux, 21 ans. demeurant rue d'ïpree, cour 
Vienne, 2, en revenant de son travail, a fait une 
mute rue .Munge. Lue fut relevée avec «ne frac
ture du vésicule et une foulure au pied droit. M. 
le docteur (rupre l'a fait admettra a l'Hôpital de 
la Fraternité. 

HALLE FLIP0. Beurre 14.00, extra recom
mandé 15.80. Pain d'épicéa su miel 8.50 le kilo. 
Via blanc fin 2.95. rouge 2.00. Figues vieilles 
1.60, nouvelles 3.00. Assortiment fromages extra 
de U I 12 frs la kilog. 48030d 

LE SAOL est supérieur t la meilleur! 
laaeive, le paquet 0.45. 452 

ALLOCATION AUX RÉFUGIÉS. ~ - Le paie

ment aura >àieu vendredi après-midi, 0 février, a 

la Mairie. S adresser au premier giucliet, de 2 à 

4 heures. . - , 

EN TOMBANT D'UNE ECHELLE. — TJn 
monteur électricien, M. Albert Cauchies, 25 ans. 
demeurant a Wasquenal rue Sadl-Carnot, occupé 
à la Filature du Nord, pour le compte de M. Paul 
Olivier, entrepreneur ù LUle. est tombé en bas 
d'une échelle, par suite de la mise en marche 
d'un renvideur. M. le docteur Butin a constaté 
une contusion du tibia, qui nécessitera un repos 
de 20 Jours. 

WATTRELOS 
Vn infanticide à la Baillerie 
f n Infanticide, qui a provoqué, dans toute 

•la ville, un vif émoi, a été commis dans la 

Journée de mardi, rue de la Baillerie. 

Au numéro 224, maisons Castelaln, habite 

la famille Dancette, composée du père, veuf 

depuis 1914, et de aea liait enfants. C'est 

Marie Dancette, 8gée de 21 ans , l'aînée de 

cette nombreuse famille, qui est Inculpée 

d'infnntlclde. 

Mardi, vers midi, Marie Dancette s'alita. 

Son p£re, M. Dancette, ouvrier emballeur, il 

Koubaix,' était a son travail. Comme la Jeune 

femme se trouvnit seu;e, des voisines, qui 

n'étaient au counint de rien, vinrent lui offrir 

dos soins. Marie Dancette s'y refusa obstiné

ment. La croyant un peu mieux, les voisines 

se rftifi">rent. 

Quelques instants aprCs lenr départ, un 

bébé du sexe masculin venait au monde. Ma

rie Dancette, qui se trouvait aux water-

ciosets, le Ut disparaître dans la fosse. 

Revenant la voir, les voisines furent t»*s 

étonnées de ne pas la trouver au lit. L'une 

d'elles, se mettant à sa recherche, la décou

vrit aux wnter-closets. 

Soupçonnant nn malheur, elle se mit ft 

interroger Marie Dancette, mais celle-ci se 

borna û lni repondre qu'elle se trouvait 

mieux, et revint s'aliter. 

M. le docteur Maillard fut requis et fit. 

aussitôt prévenir M. le commissaire de po

lice. 

Une enquête fut ouverte aussitôt, mais la 

mère coupable nia énerjtlquement son acte. 

Sur ces entrefaites, le père de Marie Dan

cette. très affecté, arriva, et faisant lui-même 

des fouilles, découvrit l'enfant dans la fosse 

d'aisance. Le bébé, asphyxié, avait cessé de 

vivre. 

Vers 20 h., M. Bouladoux, commissaire de 

police, fit subir, â Marie Dancette. un inter

rogatoire qui resta infructueux. Elle continua 

de nier en disant que l'enfant était tombé 

accidentellement dans la fosse. 

Dans la Journée de mercredi, le père de 

Marie Dancette fut entendu. Il ignorait abso

lument l'état de sa bile. D'après l'enquête, 

M. Dancette est d'ailleurs très honorable

ment connu dans son quartier, comme de 

tout son entourage. 

Mercredi soir, Marie Dancette subit un 

nouvel Interrogatoire et, pressée de ques

tions, avoua qu'elle avait prémédité son 

crime. 

Dans la soirée, par ordre du Parquet, le 

corps du bébé a été transporté A Lille, où 

l'autopsie sera pratiquée. 

Merle Dancette ne peut dés maintenant 

être mise en état d'arrestation. EHe est néan

moins tenue il la disposition du Parquet. 

M. Delalé est chargé d'Instruire l'affaire. 

RAVITAILLEMENT. — Vendredi 6, numéros 

C.001 i 6.600; de 13 h. 15 à 17 a. 15, numéros 

6.0O1 et au-dessus. 

LA MEDAILLE MILITAIRE POSTHUME A 
UN HABITANT DE WATTRELOS. — Le Gou
vernement militaire de Paris vient de faire 
remettre, par l'intermédiaire de la municipalité, 
h Mme veuve Salembier, la médaille miltaire dé
cernée a son mari, M. Alphonse Salembier, mort 
nu champ d'honneur, inscrit au tableau spécial 
de la Médaille militaire. 

La citation suivante accompagnait la décora

tion : 
« ëalemtier Alphonse, maltr* pointeur au 6Se 

R. A. : Excellent pointeur, possédant au plus 
haut degré l'esprit du devoir. Blessé mortel
lement a son poste de combat le 2 avril 1918, au 
cours d'un tir de nuit. A été cité, s 

TAXES DES VIANDES FRIGORIFIÉES. — 
M. le Maire vient de prendre un arrêté fixant 
comme suit le prix des viandes frigorifiées : 

Boraf. — Ira cattfDrte : Aloyau, filet, culotte, pi» 
cas à queue, nesua du Bei. S (r. 40 la kilo; 2a est. : 
épaule côte épaisse rarcource. «ras da boni, 4 fr. 40 
le kil : Sa eat. : découvert. croieure. flanchet, mince 
raeeonrca, S «r. la kil. 

Mouton. — Ire catérone : filet, gigot Iras eote-
lettes. S (r. le kil.; 2a eat. : lies co'.elsttas, épaula, 
4 fr. 80 le kil.; 3a eat. : fricassée. S tr. S0 la kil. 

Cas viandes (bernf ou mouton), peuvent être ven
dues avaa os, dont le pourcentage ne pourra dépasser 
SSO gr. psr kil. ds viande, quel que soit la catégorie. 
La prix da la viande da Ira catégorie sans aa (basai 
ou mouton), est Usé à 7 <r. la kil. 

Le prix ilu suif est taxé a 4 ir. 20 le Ul. 
Art. i. — Les dispositions contraires sa pressât 

arrêté sont seules annulées. Las prescriptions con
cernant la découpage, l'exposition at l'étiquetage des 
viandes restent en via-neur. 

La venta à des prix supérieurs s ceux fixée à l'arti
cle 1 du présent arrêté est formellement interdite 
même avec la consentement da l'acheteur. Tonte 
intraction sera poursuivie conformément aux lois. 

Article S. — Le présent srrété Sara notifié i ohs 
qoe boucher de Wsttreios et chacun d'eux devra en 
tenir sfficué un exemplairs dans réadmit as paàa 
apparent ds sa boutique. 

IANNOY 
L T * 

PAIEMENT DES SECOURS DE CHOMAGE, 
Jeudi 6 février, de 8 h. du matin à 10 h. Numéra 1 
k 2.000. (Consulter las affiches.) Pour les réfu
giés, à 15 h. 30. Les retardataires ne aèrent plus 

servis. 
TOUFFLEBS 

ALLOCATIONS MILITAIRES — Le paie
ment aura lieu le 6 février (vendredi), et non le 
8. de » à 10 hsnis». Les allocations ans Paoillea 

de la Nation seront payées le même jour, ds 10 k 
11 hanses. 

HEM 
LU COlCSEiL KUNlCtPAL s'est réuni lundi soir 

che prochsin. 8 courant, à 9 fasurcs du matio. 
so<js ls présidence de M. Henri Delacroix, maire. •»• 
t» eenseillers étaient présents. 

La Maire communique les circulaires envoyées par 
l'Ofnes départsaisnlal des charbons, et rend compte 
ds ls réunion «ai a eu lieu entra Iss mains du can
ton S ca sujet. 

Uns réglementation pour la tamisa des bans ds 
charbon k prélever aux minss, st Isa conditions de 
vente ans habitants est établis. If. Bernard demande 
que l'arrêté réglementant la vente du charbon soit 
ds nouveau «lâché at que les contrevenants soient 
poarsnivis. 

La demande formulée par le Syndicat des médecins 
dn canton pour ls relèvement du tarif des divers ser
vices admiDistrstifs, est renvoyée à une sésnee ulié-

L'entrepreneur des pompes funèbres avlss le Oon-
seil qu'il ne peut pins sssurer le service snx ancien 
ace conditions. Sas proposition seront examinées par 
ht Commission dae finances et on nouveau tarif, tant 
pour les 'transports de corps que pour las concessions 
sasa élaboré. 

La demande ds M. Bernard, tendant à l'érection 
d'un monument aux victimes de ht guerre, et l'orga
nisation d'une flte de poilus, eat renvoyée S la Oem-

En attendant le vote dn budget, les crédite néees-
sslrss nu fonctionnement des service*, municipaux 
pour le 1er trimestre de 1«L'0 sont votis. 

Le Conseil passa ensuite k l'examen des questions 
d'assistance. Lu liste d'assistance médicale eratune 
ri-visée par la Commission, est. adoptée. Au sn.iet des 
médicaments délivrés par le service de l'assistance. 
MM. Bernard et Obert. demandent s'il est exact qui 
certains médicaments puissent être de qualité infé
rieure k ceux délivrés nu public. M. le Maire répond 
que cela ne lui parait pas possible, nmis qu'en tout 
oes. il prendra Ma informations à ce sujet. 

V«« demande de sursis militaire pour continuation 
d'éindes reçoit nn avis favorable. 

Les demandes d'aasistsnce ai 
et aux vieillards sont acesptées 

ANNAPPES 
ASSISTANCE MÉDICALE. — L. Commune nom 

pria d inaérer : 

On'*..» tient a U dUposïtion des intéressés 1m liste 
d'assistance médicale gratuite leur permettant le choix 
du docteur; les cartes bleues de 1914, non valables 
à partir de ce jour, doivent être remises a la Mairie. 

T-B CORPS DES POMPIERS RECONSTITUA. 
Apre» délibération do Conseil municipal, M. le Maire 

L» reconstitution de la subdivision du corps 

familles nombreuses 

eompoanrt. d'un cadre de 14 hommes, 
subvention mensuelle de 100 fr. 

l'allocation non réglé de-

des pompj 
Cehil-.ji s 

recevant ch 
En outre, le paiement d 
pois lt»lb\ leur sera accordé jusque 1919. 

BUREAU DE BIENFAISANCE. — Le Maire in
forme tt?s personnes ayant sollicité du bureau de 

i ou couvre-pieds, que la 
fera i la mairie (1er étage), diman* «strJbtrtUsj si 

d'études reçoit un favorable. 

TOURCOING 
AUJOURD'HUI, JEUDI 5 FEVRIER : 

Marché : de 8 h. à midi. 

Cnissc d'épargne : de 9 h. 30 à 11 h. 30 et de 
2 à 4 h. 

Bibliothèque Saint-Christophe, 16, rne des 
Orphelins ; de 2 à 4 h. 

Service des dominâtes de guerre : Réception 
des dossiers à la Mairie : de 8 h. 30 à midi, nu
méros 17.251 à 1T.«00; de 2' à 6 h., numéros 
17.301 ù 17.350. 

Paiement des allocations militaires, salie des 
fêtes Hospices, rue d'Havre : Matin, de )) h 11 
heures, réfugiés à Tourcoing et allocataires des 
cuisses 1818, 1919 et 1920. dont les soutiens sont 
au service; le soir : de 2 ù 4 h., classes 1011. 
1912 et 1913 : Numéros 10.905 à 26.055. 

Hôtel de Ville : Bureaux ouverts au public de 
10 h. à midi, de 2 a 4 h. 

Théâtre municipal : a La Trsviata ». Rideau 4. 
20 heures. 

La Renaissance industrielle 
L'ENSEIGNEMENT TECHNIQUE 

Il est Impossible de ne pn* voir l'atlmlrnb'-e 

effort fourni, par !es Industriels, pour taire 

renaître l'industrie de lu répion et au fur et 

il mesure u,ue les résultats s'atteignent, l'on 

constate les vides affreux que la guerre a 

creusés dans le monde des travailleurs. 

Il importe donc pour que '.'avenir soit 

assuré, de préparer, dès maintenant, les fu

turs travailleurs. C'est le rôle de l'enseigne

ment' technique, et c'est ce qu'ont compris, 

depuis longtemps, les dirigeants de cet ensei

gnement, parmi lesquels l'on peut citer 

M. Dupln, directeur de l'Ecole pratique de 

commerce et d'industrie de Tourcoiiiir. 

Il vient de rénover le cours de textiles, lui 

donnant une nouvelle direction, de façon ù 

en faire un enseignement complet, appelé A 

rendre les plus grumis services a l'industrie. 

Et ce qu'il y a de plus heureux, c'est que les 

barrières politiques qui séparaient les Indus

triels de cette admirable école semblent être 

tombées, pour le plus grand bien de tous. 

Ce cours de textile est suivi actuellement 

par 00 élèves, qui se sont réunis dimanche 

25 ju:iv(er et ont visité l'admirable Musée 

Industriel de la Cuauibiv de commerce de 

Tourcoing, sous la conduite de M. Joseph 

Petit-Leduc, toujours aussi accueillant et 

aussi disposé spontanément a rendre service. 

Le (dus naturellement du monde, M. le 

conservateur du Musée donna aux 00 visi

teurs, une levon sur le vit qui sera des plus 

profitables. M. Labriff?, artiste dessinateur et, 

professeur, expliqua aux élèves les divers élé

ments décoratifs qui font la base de la déco

ration des étoffes aux diverses époques. 

Cette visite dura deux heures et il est sou

haitable de voir se renouveler souvent ces 

genres de leçon. • 

Le Mouvement de la Population 
La ville de Tourcoing comptait , au 1er fé

vrier 1920, 78.011 habitants . La populat ion 

était, au 31 janvier 1919, de 70.537, soit une 

augmentat ion de plus de 7.000 habitants , 

exactement 7.274. • 

Au dernier recensement officiel de 1911, il 

y avait , à Tourcoing, 82 644 habitants , soit 

une différence actuel lement en moins de 

4.633 habitants . Si l'on tient compte de la 

multiplicité des mariages contractés depuis 

la délivrance, notre population aura bientôt 

retrouvé son importance d'avant-guerre 

AV RAVITAILLEMENT 
Use vente de vis rouge. Conditionnement, place 

Sébastopol. — Le jeudi 5 février, un litre par 
personne, pour 1.75 : 

Secteur 13 : cartes grises, numéros pairs, de 
8 à 9 h., impairs, de 9 à l'j h.; cartes roses, nu
méros pairs, de 10 à 11 h.; impairs, de 11 a 12 h. 
— Secteur 1 : cartes grises, numéros pairs, de 2 
k 3 h.; impairs, d« 3 à 4 h.; cartes roses, numéros 
pairs, de 4 ù 5 h.; impairs, de 5 à 6 h. 

* L'Inscription du charbon (Mairie de Tourcoing. 
salle des fêtes> : Le vendredi G février 1920 : 
Secteur 4 : certes grises, de 8 h. 30 à 11 h. 30; 
cartes roses, de 14 h. à 10 h. 30. — 1 et 2 per
sonnes. 100 kil., pour 14.50: 3. 4 et 5 personnes, 
150 kil.. pour 21.75; 0 personnes et plus. 200 k., 
pour 29 fr. — Les personnes sont priées de bien 
se conformer aux instructions. 

CROUPE DES MUTILES DE LA F£D£. 
RATION DE TOURCOING ET DE SES 
CANTONS. — On nous prie d'insérer la 
note suivante ; 

Le Groupe des Mutilés de U Fédération de 
Tonrouing rappelle à MM. les Industrels et Né
gociants qu'il y a encore nn ce moment, 162 
mutilés à placer. C'est un devoir pouT toute per
sonne désirent employer un, personnel ds con
fiance, de penser à ceux qui", à l'heure actuelle, 
•ont victimes de leur bravoure. Ces mutiles ont 
également une famille à soutenir et nn avenir à 
assurer A leurs enfants, et ce n'est pas avec la 
maigre pension que l'Etat leur alloue, qu'ils peu
vent y parvenir. 

Les places d'employés, hommes de confienoe, 
veilleurs, gérants, ouvrier» cordonniers, etc., etc., 
seront acceptera avec reconnaissance. 

Les offres d'emploi seront reçues au bureau de 
Is Fédération des Combattants 43, rue du Hase, 
i Tourooinc. où, par on classement rationnel, on 

Pourra donner satisfaction à 1 employeur et à 
employé. 

Pour la Commission : 
Le président, A. DuoatiQuiBB. 

A L'INSTITUTION DU SACRE-CŒUR.— 

Notre Collège libre, en reconstituant dès la 

fin de la guerre tons les éléments de sa rie si 

active, n's en garde d'oublier la musique. En 

outre de la fanfare, une symphonie vient de 

se constituer romoosée elle aussi d'anciens 

Hères et d'ailleurs ouverte 11 tons les talanU 

et les dévouements qui voudraient s'y em

ployer. Cne société dramatique est en for

mation. Ces divers groupes organisent , 'avec 

le concours du Broutteux, pour le dimanche 

14 mais , une séance dans la salle des tètes 

nouvellement restaurée. On pent dès A pré-

MntUeur prédire brillant succès. 

REMERCIEMENTS AUX POMPIERS 

A la suite de l'Incendie qui s'est produit dans 

son Immeuble, rue de la Gare, M. Jourdain a 

adressé une lettre de félicitations avec re

merciements fi M. le capitaine Debruyn qui 

a pu, par son énergique intervention et avec 

le concours de aa compagnie d'élite, combat

tre efficacement le sinistre. Une somme de 

deux cents francs a été versée par l'Industriel 

sinistré à la Caisse de secours des pompiers. 

D'autre part. M. Charles Koger, négociant 

en charbons a Boubaix, a également accordé 

o s e somme de cent francs a n s pompier* de 

Tourcoing qui ont porté secours a son éta

blissement où le feu s'était déclaré. Une let

tre de remerciements a été adressée A nos 

pompiers par le négociant sinistré. 

IMPORTANTE A R R E S T A T I O N — M. Ga-

lnn, commissaire de police du 1 " arrondisse

ment, a arrêté un certain Henri Decavel, 

45 ans, demeurant nie des Bonnets, 113 , in

culpé de vol. Cet homme vivait maritale

ment avec une journalière, Bosa Vander-

bruge. 

Apr^s avoir bu plus qne de raison en com

pagnie d'un ami, Decavel réintégrait son do

micile. Sans rime ni raison il provoqua son 

amie et au paroxysme de la colère il se livra 

sur celle-ci a des voies de fait. Après l'avoir 

rouée de coups dont elle porte les traces, De

cavel partit avec son acolyte en emportant 

certains bijoux appartenant t la femme Van-

denbruge. 

Informé de la scène, le commissaire de po

lice s'était rendu sur les lieux avec le briga

dier Dnjardln. Après bien des recherches, les 

policiers découvraient la retraite de Decavel 

qui s'était caché dans un cabaret du voisi

nage, rue Vauban. 

L'inculpé a été déféré au Parquet, Ajou

tons que Decavel se trouvait sous le coup 

d'un arrêté d'expulsion. 

EMPRUNT FRANÇAIS. — On souscrit l è s 
maintenant aux guichets de la Banque Nationale 
rie Crédit, 97. rue de Tournai. Prix d'émission : 
100 francs. Intérêts annuels : 5 francs. Amor
tissement en 00 ans. Prix du remboursement : 
150 francs. 43943d 

UN SUICIDE. RUE NATIONALE. — Dans 
une crise de neurasthénie, M. Henri Fontaine, 
03 a ïs . cafetier « Au Damier », 43, rue Natio
nale, s'est donné la mort en se coupant la gorge 
avec un rasoir. Mercredi soir, vers 19 heures, 
le cafetier était monté dans sa chambre sans 
rien dire a sa famille. Peu de temps après, sa 
nièce, inquiète de ne pas le voir descendre, mon
ta A l'étage* en arrivant dans la pièce, la jeune 
tJe vit son oncle gisant inanimé, tenant dans 
sa main un rasoir ensanglanté. 

Aux cris d'éaouvante de la jeune fille, des 
voisins s'étaient empressés d'accourir, mais les 
secours furent inutiles, la mort avait fait son 
'puvre rapidement; le malheureux s'était sec
tionné la carotide. 

M. le docteur Desbonnet a constaté le décès. 
Le commissaire du permanence a fait les cons
tatations dusage. 

M O U V A U X 
BLESSÉ A L'ŒIL. — L'un des ouvriers de 

la Chaudronnerie de Itoubaix-Tourcoiug. rue de 
Tourcoing, il Tourcoinx, M. Maurice Gueldhof, 
24 ans, demeurant rue de Bruges. 113, ù Menin, 
n été blessé à l'oMl gauche par de la fonte en 
fusion. M. le docteur Bonté a prescrit au blessé 
uu repos de 12 jour*. 

MARCQ-EN B A R Œ U L 

CHARBON. — La Mairie nous communique : 
1° La ville <le Mareq-en-Haro-ul délivrera aux 
marchand-- patentés d'avant-guerre des bons ré
guliers pour enlèvement de charbon aux mines ; 
les porteurs auront i les fair estampiller ou 
écliarger au Bureau départemental du charbon 
è Lille. 

2" Le charbon devra revenir û Mareq-en-Ba-
rorul. dans les magasins des négociants, pour y 
être vendu û la consommation domestique. 

3" SitOt leur retour, les marchands doivent en 
aviser in Mairie qui. si elle le juge nécessaire, 
fera eoctr-ïler cette déclaration. 

4" Le charbon de Lruny pour foyers domesti
ques, sera vendu à 212 fr. nu maximum les 100 k., 
rendu en cave ou a l'étage, au choix des ache
teurs. 

5° Bascule et poids sont de rigueur sur chaque 
voiture ou rame de voitures, et les acheturs li
bres de faire constater les livraisons. 

6* Défense de transporter en même temps, sur 
la miiroe voiture, du charbon provenant du ravi-
vitaillemeot et celui pris aux mines avec les bons 
de la Mairie. 

Chaque contravention ft cet article sera punie 
d'une amende de 50 francs. 

COMINES 
CHARBON. — La Mairie nous communique : 

Concernant la réglementai ion de la vente par 
voitures, il n'est pas possible d'étendre plus 
longtemps le bénéfice de cette mesure aux voitu-
riners. 

En conséquence, seuls, les négociants et mar-
chnnds patentés pourront, désormais, se voir dé
livrer des bons sur i.résentntion d'un bon régu
lier de la Mairie et de leur feuille de patente. 

LA FRAUDE.— On a arrêté, a Comines. I,éon 
Castryck. maçon, à Armeutières, 38 ans. au mo
ment où il essayait d'introduire en fraude 340 
paquets de tabac d'une valeur de 1.925 francs. 

CREDIT FRANÇAIS 
13. Bue de Lilie, TOUBCOÏNO 

17. Rue du Vieil-Abreuvoir, ROLBAIX 
PAIEMENT DE COUPONS 
42914 aux meilleures conditions 

C'est nn officier fl'tetwntlancsj qui aurait 

dévoilé cette vilaine affaire de corruption at 

de spéculation. 

CARNET DU JOUR 
FIANÇAILLES 
On annonce le prochsin mariage ds M. Emu* 

Kemeves, fils da M. Kerneves, commissaire cas
trai de Tourcoing, retraite, avec Mils Haimoaels 
Von Loo, de Tourcoing. 

PETITE CORRESPONDANCE 
. .L '?-. ,**- — a. Peedsnt lss six mois «al suivent sa 
•émobiliaatioa, U est * l'abri 4e toute aoureu.te. Il 
f*°n. t r * .«•"ère pendant les six mois qui suivSss» 
* — y*»*»», "Mis >1 o'est pas exonère st peut e*** 

des rsssourcee que vous 
Prouver; * . Oui, 'U 

l. L " " * . Ç* ™" * • d«<Mui<le de prorogutiOM évase* 
ï . ' i octobre, vous pouves donner eongé. — M 
5;'- _ ' I~ 7."?" V°av** desnander l'assistâmes jeal-
cuau» aflu d obtenir U séparation, et sntorisstioa de 
-TÎSÏT i^-q t t i T < m * , m t * " - S i *•"»• l'ebteasje, sa 
avocat a offle. vous sera désigné par la bâtonnier. 

TJn homme embêté 10. — Oui. autrement le ex-
a E S J»»»»'» être prononcé contre vous." — 
Sr„i T 0 n

J
ï , o u t >*»* » 1 S <*• P ° " éviter aae 

§_ UjIBSIIla d'attente. Le reata sera lieuMé poe» 

?. «•'•!.«;?.V,ï.aîuU à *° fc- •*» »oi' *• " 3 
SLa. p u l ' t , s '*• pm,T mo i« d'iaterieur eu 4e 
dépôt j , U M abanaennée i». _ voua aoavea 
demander l'assistance judiciaire pour obtenir U ad-
F-/r*j 7 o u l e d'vor<'s- Vetro ssari a droit 4 la aa*V 
lie de la communauté. Zafoatar. — Si vous a s 
les sves pas, vous n'aves pas à les rendra. SaS-
planque M. — Inconnu. . Jeune nomme eamaVaV 
—- I>einandei un duplieatuoi * U commiaatea éa ra-
lerme qui vous a réforme. Emile 17S. — avaS* 
vous n'aves droit ai à la solda ds captivité, pelages 
voua n eues pas captif, ni aux primes meuueOaa, 
puisque vous a avai paa s mois da service de fuerre. 
, ' ; " ' — « 7 • deux impôts différents «al j ne set» 
1. 1 impôt sur las traitements et. salaires. L'inté
ressé, dans ce cas, n'a paa k faire* lui-même de dé
claration 0 eat l'employeur qui doit la faire; l'Isa-
îf, / * ' , î» *-7» »-*• 2 L'»"il>*t sur le revenu, «ad 
est de 1.50 p.c. a partir da 4.000 tr. (S 000 Ir dssssst 
exonérés). Si. Il tant faire une déclaration e t B 
moins on est imposable. Pour 1918. le délai de aaV 
clarstibn était le 24 janvier. Le nouveau couvert» 
ment vient d annoncer le dépôt d'un projet de •< 
pour reporter l'expiration de ce délai au SI mars 
Pour les revenus de 191D. le délai de déclaration est 
la 31 mars 1920. Fraternité 1919. — Ou at-
tend une loi è ce aujet. On donnera certainement des 
oélais. Il y a encore moraiorium. Perplexe —• 
Voyex un avocat. at.V.Vi. 96. — Voua daves 
toucher les primes mensuelles pour les mois paasés 
au-delS d„ temps de serv.ee lésai, c'est-à-dire pour 
tes u mon au-delà de vus s ans. TJn gros pelle. 
— : Oui. Femme ennuyée. — Non, mais le di
vorce alors doit être prononcé de droit sur ls de-
r ande de Pua des deu.v époux séparés. PevaT 
un exilé. — Seuls, les insoumis qui ont été déclarés 
tels après le 2 août 191J. sont amnistiés. Ea l'es
pace votre frère ne l'est oas. Il peut se faire natu
raliser américain. SJ. 12. — Mettei-voua d'ae-
cord avec ces parents. Un ancien marocain. — 
1. Imprimerie Lavauzelle, à Limuarea; *U. Ce deavaS 
n'est cas encore paru. 

G.F.N. 2*. — Son. mais vous srrlvare» plus aisé
ment à un bon résultat, csr H n'y aura paa d'erreur, 
ni d'omission dans les formalités. TJae aaeea 
désolée. Noir. — Les enfants vous seront certaine
ment sonnés dans les cii-oonstasces que v« 

COICERTS & SPECTACLES 
ROUBAIX. — Hippodrome- Tttéâtre, — Ainsi 

que nous l'avons annoncé, ou donnera quatre 
grandes représentations durant les fêles do Car
naval. 

Dimnnche 1", en matinée et en soirée : « La 
Poupée u. la délicieuse opérette en 4 actes. d'Au-
dran. — Mftrdi-Uras, 17. en matinée et en soirée» 
s Les Saltimbanques :>. l'entraînante et populaire 
opérette en 4 tableaux, de (vanne. 

« G. V. Loyal, and partner ». attraction sensa
tionnelle, paraîtra aux A représentations. 

La location se fait eu permanente, 1G, rue de 
la Gure. 

H:'ppodrome-Theatre. — « Amour, quand ta 
ra revnsenté p.li- la Tournée Pi,. 

S février, en mâtiné ei_en_ soirée 

noua tic 
Baret. le d 
à l'IL&pou 

ROUBAIX 
Jeudi 5 reVTIeT 
Matinée à 3 h. 

Soirée à 7 k. 80 SALLE SAIMTE-GEGILE 
Dernitrrej tvéuices du projrw 

iiMMr i . . >iarani 

LILLE 
! Les députés du Nord 

dans les Commissions 
Commission de l'Administration générale dé

partementale et communale. — MM. Crespel et 
Lemiie. 

Commission des Affaires étrangères. — U. 
Daniel Vincent. 

Commission de l'Agriculture. — MM. Macères 
et des Kotours. 

Commission de l'Armée. — MM. Pasqua! et 
Vondame. 

Commission d'Assurance et de Prévoyance so
ciales. — M. Plet. 

CommissioTi du Commerce et de l'Industrie. 
— M. René I^efebvre. 

Commission des Comptes définitifs. — M. Cou
teaux. 

Commission des Douanes. — MM. Deleaalle 
et Couteau!. 

Commission de l'Enseignement et des Beaux-
Arts, -i- MM. Uroussau et Lemire. 

Commission des Finances. — MM Loncheur 
et Lebas. 

Commission d'Hygiène. — M. Inghcls. 
Commission de la Législation civile et crimi

nelle. — MM. Ingbels et Escoffier. 
Commission des Mine* et de la Force motrice. 

— MM. Loucbenr et François Lefebvre. 
Commission des Régions Ubdrées. — MM. Da

niel Vincent. Crespel. Delesalle, Uroussau, René 
Lefebvre, des Kotours, Vendante, Escoffier et 
Goniau*. 

Commission du Travail. — MM Macares et 
Kaint-Venant. 

Aucun député du Nord ne fait partie des 
Comniissiou "i-dei-sous^ Commission tf Alsace et 
vie Lorraine. Commission des Travaux publics et 
des Moyens de communications, Cosnmiaaion du 
Suffrage universel. 

Ne font partie d'aucune commission, MM. 
Jules Guesde st Delorv. 

UN NEOOCIANT LILLOIS ACCUSÉ DB 

SPECULATION ET CORRUPTION. — L* 

justice militaire s'occupe actuellement d'une 

grave affaire de spéculation, dans laquelle 

seraient impliqués nn gros négociant lillois, 

ninsi que quelques employés da ministère au 

ravitaillement. 

Le négociant lillois serait accusé de eor-

rnptlou de fonctionnaires qui lui auraient 

vendu des denrées légèrement avariées, d'ori-

afine étrangère. Quoique ces marchandises 

eussent étéalivreee * «n prix double de leur 

valeur, il aurait, sur une seule eapéaltion, 

gagné plusieurs centaines de mille francs. 

TRIBUNAUX 
COUR D'ASSISES DU NORD 

Manœuvres criminelles à Tourcoing. — A 
l'audience de mercredi, trois femmes de Tour
coing sont accusées de manœuvres criminelles 
ei complicité et innées a tauin-clos : Estelle De-
mn.v est coridanun-e a 4 an.-; de prison: Blanche 
Monier. A 2 ans de la ménie peine; Marie Fever, 
femme Deanj , est acquittée. 

COMMVNtCA TIONS 
BOUBAIX — Vétérani des zrméce da terre et de 

m«u. — Kc'iir.eun du Conseil d'administration diinata-
clie. 8 février, à 10 L, aa IOCBI, è, rue du Gr.uid-
Chemin. 

Cercle Moderne (57. rue d,»i Champs). — 
Demain, vendredi, à 19 h. 30. réunion générale pour 
la reconstitution de la ao>n£té. 

TOTJBCOINO. — Musique Municipale. — En rai-

pétition du vendredi 6 

LAMPES 112 WATT 

PHILIPS 
DE 25 A 3.000 BOUGIES I J 

EN VENTE chez jons les Electriciens 

NORD 
CONSULAT DES ETATS-UNIS. — L'exéqua-

tur est accordé ù i l . Ailro Burnelle, consul des 
Etats-Lais. A Liiie. 

NOTAIRE. — II. Deliaeng est nommé notaire 
& Duukerque. 

MARCHÉS A LIVRER ET CONTRATS 
COMMERCIAUX ..CONCLUS AVANT LA 
GUERRE. — Tour répondre r.n vœu éiris le 16 
janvier dernier, par l'Association des Sinistré» 
du Département du Xord. MM.les députes Urous
sau et Crespel ont proposé un amendement au 
projet de loi du tlotiveruemcnt. qui doK proroter 
la loi Failltot jusqu'à l'expiration du sixième mois 
ù partir de la mise en vigueur du Traité de Ver
sailles. Cet amendement est le suivant : 

« Nonobstant l'expiration de ce délai, le béné
fice des disiwsitions de la loi du 21 janvier 1918 
pourra toujours érro invoqué par les habitante 
des régions sinistrés, i qui serait réclamée l'exé
cution des contrats visés par la dite loi.» 

L'EMBOUTEILLAGE DU PORT DE DUN-
KERQUE fait proposer les mesures suivantes: 
k'3 navires arrivant mouilleraient sur rade en 
attendant leur tour de décbarxemeut. 

NOIRCIBIEN A FOURNEAUX 

PAS-DE-CALAIS 
DANS L'INDUSTRIE TULLItRE A CA

LAIS. — Les ouvriers tulliates avaient décidé 
de cesser le travail a partir du 2 février. L'as
semblée des fabricants, de son coté, a décidé ls 
Vx-k-out complet. 

ARRIVÉE DE CHARBONS ALLEMANDS A 
CALAIS. — On annonce l'arrivée de navires 
charbonniers, amenant de la houille provenant 
oes bassins de la Sarre et de la RbQr. 

Le premier continrent, qui comprendra un 
ebarsenient de 1.000 tonnes, eat réservé t l'indas-
trie calaisienne. 

Les antres chartements seront réexpédiés dans 
les départements du Pas-de-Calais et dn Nord, 
pour les seuls besoins de l'industrie. 

BELGIQUE 
L ' A F F A I R E D E S C H A R B O N S 

U N E D O U B L E M I S E E N L I B E R T E 

Charleroi, 4 février. — L» Chambre dea 

misée en aoeu&ation de Charleroi vient de 

décider la mise en l iberté de M. H o y o i s , 

directeur-gérant éVs Houil lères-Unies , e t de 

n J - ^ * * < , t t t eT*ne««l à* la vente. 
Cet te décis ion a produit sensat ion dans l a 
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